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Les annexes A présentent des renseignements supplémentaires sur 
une approche, une méthode ou un sujet. Ces informations sont 
présentées en annexe afin de ne pas alourdir le texte. 
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 ANNEXE A1 
 

CONVERSATIONS EN BANDES DESSINÉES 
 
 
 
Nature 

♦ une conversation qui incorpore l’utilisation de symboles, de dessins simples 
et des couleurs afin d’illustrer des détails pertinents, des idées ou des 
concepts abstraits de la conversation 

♦ une conversation qui identifie de façon systématique ce que les gens font, 
disent ou peuvent penser dans des interactions sociales 

♦ utilisation de la couleur pour identifier l’intention derrière l’énoncé verbal. 
 

Objectifs 
♦ explorer et clarifier des situations sociales problématiques pour l’élève 

autiste  
♦ comprendre des pensées, émotions et intentions des autres 
♦ visuellement identifier de nouvelles solutions aux problèmes. 

 

Matériel 
♦ divers matériel de dessin selon les besoins et préférences du jeune : 

 papier-crayon (crayons de bois, crayons-feutre, etc.) 
 tableau plastifié avec marqueurs 
 tableau noir avec craies 

♦ utilisation de matériel de dessin en couleur pour l’identification des 
émotions  

♦ utilisation d' « encadrés » pour structurer la conversation. 
 

Procédure 
♦ familiarisation initiale :  

 l’idée de dessiner en parlant, 
 symboles de conversation, 

♦ introduction au sujet de conversation : propos anodins, 
♦ sujet principal : identifier lieu, activité, avec qui, actions, paroles, pensées, 
♦ établir la séquence en numérotant les cases, 
♦ le jeune dirige la conversation, intervenant (ou parent) donne sa perception 

de la situation, 
♦ résolution des difficultés, élaboration d’un plan d’action. 

 
 
 
 
Résumé de GRAY, Carol,  Comic strip conversations, Future horizons, 1994 
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ANNEXE A2 
 
 
  

ACTIVITY PROGRAMS FOR BODY AWARENESS, 
CONTACT AND COMMUNICATION 

  
 
Ce programme est composé d’activités ayant pour but de développer le contact social, 
le mouvement et le jeu interactif dans un encadrement musical chez des enfants, 
adolescents ou adultes vivant avec une variété d’handicaps.  Les activités se déroulent 
dans un environnement sonore, (comprenant sons, rythmes, et mélodies) qui est 
conçu de manière à attirer et diriger l’attention du jeune vers une utilisation interactive 
de ses mouvements corporels. Non seulement la conscience corporelle est-elle 
favorisée mais le contact visuel et physique, ainsi que l’imitation, sont également 
stimulés de façon particulière. 
 
Les activités du programme sont conçues pour être réalisées dans un contexte de un à 
un: initialement l’intervenant interagit seul avec la personne handicapée mais 
progressant graduellement à des situations de groupe comportant plusieurs 
intervenants/handicapés et éventuellement à des interactions entre personnes 
handicapées, supervisées par des intervenants.  
 
Ce programme est très intéressant pour des jeunes autistes qui ont souvent une 
motivation toute particulière pour la musique.  
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Résumé de Knill, Marianne et Christopher, Activity programs for body awareness, contact and 
communication,  Therapy Skill Builders, 1987 
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ANNEXE A3 
 

SCÉNARIOS SOCIAUX EN PALIERS ("Split story") 
 
 
Ce sont des scénarios sociaux présentés dans un format particulier. 
 
Chaque page du scénario est divisée en sections (2, 3 ou 4), chaque section ayant un 
contenu qui se poursuit de façon séquentielle sur les pages subséquentes (ex. 1a, 1b, 
1c/2a, 2b, 2c/3a, 3b, 3c). Voir illustration. 
 
SUJETS qui se prêtent bien à ce format : 
 
Scénarios sur des CHOIX  
 

• entre deux ou plusieurs activités 
• entre une activité familière et une activité nouvelle 
• entre accepter ou refuser une activité 
• entre utiliser une nouvelle réponse ou une réponse connue dans une 

situation sociale, par exemple 
• qui serait peut-être décidé à un moment ultérieur, dépendant des facteurs 

hors notre contrôle. 
 
 
Scénarios sur des ACTIVITÉS CONNEXES qui ont lieu simultanément 
 

• sur une période de quelques heures ou moins 
• sur une période de plusieurs jours (ex. vacances) 
• en préparation à un événement partagé (ex. projet de groupe) 
• en préparation à un événement qui conduit à des performances 

individuelles (ex. test) 
• réactions individuelles à un événement spécifique (ex. écouter une blague, 

monter dans des Montagnes Russes) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
Résumé par Ulla Hoff des travaux de Gray, Carol 
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ANNEXE A3 (suite) 
 

 
Une page d’un Scénario en paliers 

 
 

 
 
 
 
                       
                   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
                              Plan d’ensemble d’un Scénario social en paliers 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
        Introduction                              Corps du texte (partie en paliers)                              Conclusion 
        
 

 

 
O 

1a 
 
 
 
O              1b 
 
 
 

1c 
O 
 

 
 
 
 

1 

 
 

2a 
 
 

2b 
 

2c 
 

 
 

3a 
 
 

3b 
 

3c 
 

 
 

4a 
 
 

4b 
 

4c 
 

 
 
 
 

5 
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ANNEXE A4 
 
 

INTENTIONS ET FONCTIONS SOUS-JACENTES 
AUX COMPORTEMENTS LIMITÉS ET RÉPÉTITIFS 

 
 
 

 Faire pour le plaisir 
 
 Répondre à un besoin irrépressible 

 
 Éviter les échecs et se défendre contre tout ce qui est pénible ou difficile 

 
 Apprendre le monde à sa manière 

 
 Réagir aux stress 

 
 Permettre une exploration impulsive associée à un âge de développement peu 

élevé 
 
 Créer la prévisibilité 

 
 Avoir une fonction de communication 

 
 Se préparer pour la prochaine étape 

 
 S'échapper des situations difficiles 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Résumé de : Peters, Théo, L'autisme, de la compréhension à l'intervention, Dunod, 1996, p. 181-184 
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ANNEXE A5 
 
 

 
 

 
Un outil intéressant pour déterminer le niveau optimal de soutien individuel pour 
chaque élève a été développé par Diane Twachtman (2000) : « Le modèle 
d'interaction transactionnelle du soutien éducatif et comportemental » (Transactional 
Interaction Model for Educational and Behavioral Support, p. 151). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
Situation I 
 
 
Situation II    

 
Situation III   

 
 
 
 
 
 
A : Dépendance constante d'indices; 
 comportement très inapproprié 
 
B : Début d'interaction avec 
 l'environnement sans indices; 
 comportement inapproprié modéré 

 
C : Dépendance modérée d'indices; 
 comportement contrôlé davantage 
 
D : Fonctionnement autonome en 
 émergence; comportement approprié en 

émergence 
 
E : Fonctionnement autonome; 
 comportement approprié 
 

LE MODÈLE D'INTERACTION TRANSACTIONNELLE 
DU SOUTIEN ÉDUCATIF ET COMPORTEMENTAL 

5 

4 

3 

2 
 
 
 
 
 
 
                             B 
                                 

1                          
 
 
 
 

 
    1 A 

 
L’élève 

    
     

 

2,B 

3,C 

 
     4,D 

 
 

      5,E 
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ANNEXE A5 (suite) 
 
 
Dans ce modèle, le degré d'autonomie, ainsi que le niveau du comportement adapté 
de l'élève, sont représentés par des lettres (A indiquant le niveau d'autonomie le plus 
bas accompagné d'un degré élevé de comportements inadéquats, et E un niveau 
d'autonomie élevé accompagné de comportements appropriés). Le niveau de soutien 
correspondant requis est représenté des chiffres (1 indiquant le niveau de soutien le 
plus intense et 5, le moins intense). Essentiellement, ce modèle nous propose qu'à 
chaque degré d'autonomie de l'élève correspond une certains intensité de soutien 
nécessaire (par exemple, 1 représente l'intensité de soutien requis à un degré 
d'autonomie minimale correspondant à A, 2 à B, etc.). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Traduction de : Twachtman-Cullen, Diane, How to be a Para Pro, Starfistiques, 200, p. 151 
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ANNEXE B 
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Les annexes B représentent des exemples d'outils qui doivent être mis 
à la disposition des élèves. Les explications relatives à l'utilisation se 
retrouvent dans les sections de mesures indirectes et directes. 
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ANNEXE B1 

 
 
 
 

 
1. Je travaille à ma place. 
 
2.  Je reste assis quand je travaille. 
 
3.  Quand je travaille en groupe, je parle tout bas. 
 
4.  Quand je travaille seul à ma place, je travaille 

en silence. 
 
5. Je lève ma main quand je veux parler. 
 
6. Je prends soin de mon matériel et de celui de la 

classe. 
 
7. Je respecte mes amis. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Conception : Ulla Hoff et Paule Mercier, C.S. des Découvreurs, 2001 

LES RÈGLES DE MA CLASSE SONT : 
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ANNEXE B2 
 

 
 
 
 

1.  Je monte tranquillement dans l’autobus; je 
garde ma place dans la file, s’il y en a une. 

 
2.  Je m’assois à une place libre. 
 
3.  Je reste assis à ma place jusqu’à l’arrivée. 
 
4.  Si je veux parler à mes voisins,  je le fais sur un 

ton bas. 
 
5.  Je fais attention à ne pas accrocher les autres.   

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Conception : Ulla Hoff et Paule Mercier, C.S. des Découvreurs, 2001  

LE RÈGLEMENT DE L'AUTOBUS 
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 ANNEXE B3  

DANS L'AUTOBUS 
                    
     
 
 
     Le chauffeur demande de respecter les règlements 
 
 
 
 
 
 
     
 
 
 
 
 
 
 
       Je reste assis         Je parle à voix basse       Je peux regarder un livre   Je peux écouter              Je me lève quand 

       la musique                    l’autobus est arrêté 
 
 
 
 Conception : Paule Mercier, C.S. des Découvreurs, 2001, Pictogrammes tirés du logiciel Parlerpictos, droit de reproduction autorisé par le Centre de communication 
non orale (CQCNO), auteur du logiciel Parlerpictos 

Je parle 
à voix 
basse 

~ ~ 
° 
 

Arrêt
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ANNEXE B4 

 
 
 
 

 
Règles à suivre 
 

1.  Je fais le moins de bruit possible : 
• je chuchote si j’ai besoin de parler; sinon je garde le 

silence.  
 
2.  Je me déplace en marchant tranquillement. 
 
3.  Je peux choisir un document (livre, bande dessinée, ou 

revue) sur les rayons et lire sur place. 
 
4.  Je manipule le matériel de la bibliothèque (chaises, 

tables, livres, ordinateurs, etc.) avec soin. 
 
5.  Je ne peux pas manger ou boire à la bibliothèque. 
 
6.  Si je veux emprunter des documents, je vais suivre la 

procédure d’emprunt. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
Conception : Ulla Hoff et Paule Mercier, C.S. des Découvreurs, 2001 

À LA BIBLIOTHÈQUE 
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ANNEXE  B5 
 
 

L’HISTOIRE DE   K I M B E R L Y 
 
 

Carol Gray 
 

Mon nom est Kimberly.  Je vais à l’école cinq jours par semaine, sauf quand ma mère 
ou mon père me dit que je n’ai pas d’école ce jour là.  Je suis en première année. 
 
Les enfants de première année apprennent à écrire.  Ils apprennent à écrire des lettres.  
Ils apprennent à écrire des chiffres.  Ils apprennent à écrire des mots et des phrases. 
 
Quand les enfants apprennent à écrire, ils ont besoin de pratiquer beaucoup.  Parfois 
leurs lettres ressemblent à ceci  N  ou à cela  N  .  Ça c’est correct.  Ça, c’est du beau 

travail pour des enfants de première année. 
 
Les lettres dans les livres et sur les affiches paraissent parfaites.  C’est parce qu’elles ont 
été imprimées.  Des lettres imprimées ont l’air différentes des lettres écrites à la main. 
 
Les lettres écrites à la main ne sont pas toujours pareilles. Elles sont souvent différentes 
les unes des autres. 
 
Regarde ces lettres :   B    B    B    B    B   B   B . Tu vois comment toutes ces lettres 
sont pareilles ? 
 
Ça se passe pas comme ça quand les gens écrivent.  Regarde comme chaque « B » est 
différent :  B B B 
 
Les gens qui écrivent à la main, comme les élèves de première année, font leurs lettres 
un peu différemment chaque fois. 

 
Leurs chiffres sont aussi un peu différents chaque fois.  Les gens qui écrivent savent que 
c’est bien correct. 

 
Je peux écrire des chiffres et des lettres.  Je peux les écrire un peu différemment 
chaque fois.  C’est parce que je suis une personne.  Je ne suis pas un ordinateur ou une 
machine à écrire. 

 
Les gens qui écrivent font des lettres et des chiffres un peu différents les uns des autres 
mais qui sont tous très bien. 
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ANNEXE B5 (suite) 
 

Je peux écrire beaucoup de « B » sur cette ligne : 

 
 
 
 

Regarde comme les « B » sont différents les uns des autres ?  Ils sont tous très bien.  Ce 
sont tous des « B » que j’ai écrits à la main. 

 
Ceci est mon travail.  Je vais écrire de mon mieux.  Toutes les lettres et tous les chiffres 
ne seront pas identiques.  C’est parce que c’est une personne qui les écrira.  Je n’ai pas 
besoin d’effacer pour que chacune des lettres soit parfaite parce que mon professeur 
les trouve toutes belles. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Présenté lors d'une conférence de madame Carol Gray 
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ANNEXE  B6 

LES   E R R E U R S 

 

Quand je fais une activité, parfois je ne réussis pas tout de suite. 

Si je fais une erreur, ce n’est pas grave. 

Tout le monde fait des erreurs. 

Quand je ne réussis pas, j’essaie de rester calme. 

Si je ne réussis pas, je peux recommencer. 

Parfois je dois recommencer quelques fois avant de réussir. 

C’est comme ça que j’apprends. 

C’est comme ça que les autres apprennent aussi. 

 

 
 

Conception : Ulla Hoff et Paule Mercier, C.S. des Découvreurs, 2001 
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ANNEXE B7 
 
 

L ‘ A U T O C O N T R Ô L E 
 

 
Il y a  des moments dans la classe ou je me sens très stressé ou tendu. 
 
À ces moments, j’ai parfois de la difficulté à contrôler mes émotions; je perds le 
contrôle et je peux dire ou faire des choses que je regrette après. 
 
Cependant, quand je commence à sentir les premiers signes d’un tel malaise, je peux 
utiliser différentes stratégies pour me calmer : 
 

a) Je peux me concentrer sur ma respiration et faire un effort pour respirer 
lentement et profondément. 

 
b) Je peux compter dans ma tête jusqu’à 20 ou jusqu’à ce que je me sente plus 

détendu. 
 
c) Je peux faire un effort pour penser à quelque chose d’agréable ou de drôle. 
 
d) Si ces méthodes ne m’aident pas, je peux m’excuser et sortir de la classe, soit 

pour me promener quelques minutes dans le corridor, soit pour aller dans une 
autre classe avec Carole. 

 
e) Dans cette classe, je peux écrire sur le tableau pour exprimer comment je me sens 

et ce que je vis.  
 

Parfois je vais avoir besoin de Carole pour m’aider à décider le bon moment pour 
sortir de la classe; je vais lui faire confiance et je vais accepter de la suivre lorsqu’elle 
me fera signe. 
 
Quand j’aurai réussi à retrouver le calme et que je me sentirai mieux, je vais me 
féliciter d’avoir fait des efforts et d’avoir réussi à me contrôler. 
 
Ensuite je vais retourner à mon travail en classe. 
 
 
 
 
 
 
 
Conception : Ulla Hoff, 1998 
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ANNEXE B8 

 
LE MICRO-ONDES 

 
 
1. Le micro-ondes chauffe les aliments. Nous aimons tous manger des 

aliments chauds. 
 
2. Le micro-ondes a une horloge digitale. La personne qui l'utilise met le 

nombre de minutes qu'elle veut pour faire chauffer les aliments. les 
chiffres diminuent à toutes les secondes. 

 
3. Le micro-ondes arrête quand la minuterie indique 0:00. Après le son, la 

minuterie indique l'heure. 
 
4. J'aime regarder le chiffres qui diminuent d'un chiffre à la fois. Je compte 

alors en ordre décroissant. Les chiffres changent toujours dans le même 
ordre. 

 
5. Maman utilise parfois le micro-ondes. Les chiffres comptent aussi en ordre 

décroissant. 
 
6. Je peux aller voir la minuterie du micro-ondes quand maman utilise le 

micro-ondes. 
 

7. Parfois, je joue et maman fait fonctionner le micro-ondes. Je peux 
continuer de jouer, car je sais que la minuterie du micro-ondes 
fonctionne pareil en ordre décroissant. 

 
8. Je peux utiliser le micro-ondes. Papa, ma sœur et mes frères peuvent aussi 

utiliser le micro-ondes. La minuterie fonctionne pareil. 
 
9. Quand je suis à l'école, maman utilise parfois le micro-ondes. La 

minuterie fonctionne toujours en ordre décroissant. 
 
 
 
 
 
 
 
Conception : Line Desjardins et Paule Mercier, C.S. des Découvreurs, 1998 
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ANNEXE  B9  
 

EXEMPLES DE SCÉNARIOS SOCIAUX  (« AVANCÉS ») 
 
 
A. Scénarios sociaux sur des thèmes abstraits, tels que :  

• La pensée de soi et de l’autre 
• Les émotions de soi et de l’autre 
• Le savoir de soi et de l’autre 

 Exemples : 
 

 
LA PENSÉE 

Page 1 : 
• Je m’appelle Jessica. Parfois j’aime penser à _____________, 

_____________, ou à __________. Je pense à d’autres choses aussi. 
Page 2 : 

• (Grand-papa, papa, M. Lemieux, etc.) pense, lui aussi. 
Des fois, il aime penser à _______________, ______________, 
ou à _______________. Il pense à d’autres choses aussi. 

 
 

 
Association entre LA PENSÉE et LE COMPORTEMENT 

 
• Je joue souvent avec des dinosaures. 

Je pense souvent aux dinosaures. 
Marie joue souvent avec des poupées. 
Je crois que Marie pense souvent à des ____________. 

 
• Je parle souvent de dinosaures. Je pense souvent aux 

_____________. 
Je parle souvent de trains. Je pense souvent aux __________. 
Je parle souvent d’horaires d’autobus. Je pense souvent à des 
_______________. 
Mathieu parle souvent de dinosaures. Je crois que Mathieu pense 
souvent aux dinosaures. 
 

•  Peut-être Mathieu aimerait que je lui pose des questions au sujet de 
________________. 

 

 
 
Traduction et utilisation autorisées de Carol Gray, The advanced Social Story Workbouk, 1998 
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ANNEXE B10 
 

L'HORAIRE DE MA CLASSE1 
 
 
1. Dans ma classe, il y a plusieurs amis. 
 
2, Mes amis s'appellent : Vincent, Antoine, Nadine, Mathieu, Jean, Simon, Michel, 

Stéphanie et Maxime. 
 
3. Souvent tous les amis sont dans la classe. Alors, tous les amis écoutent les explications de 

Sylvie et de France, ou tous les amis travaillent dans leurs cahiers. 
 
4. Parfois, il y a des amis qui sortent de la classe. C'est l'horaire qui nous dit quand les amis 

sortent de la classe. 
 
5. et 6. :  Section en pallier 
 
5a. 
Par exemple, jour 1, première période 
Vincent et Stéphanie vont travailler avec 
Hélène (l'orthopédagogue) dans son local. 

6a. 
À la fin de la période, Vincent et Stéphanie 
finissent leur travail avec Hélène. 
 

5b. 
En même temps, Antoine et Matthieu sont 
dans la classe de 1re année pour faire des 
mathématiques. 

6b. 
Antoine et Mathieu finissent leur cours de 
mathématiques. 

5c. 
Je suis avec mes amis Nadine, Simon, Jean, 
Michel et Maxime dans la classe de Sylvie. 
Nous travaillons aussi les mathématiques. 

6c. 
Moi et mes amis terminons notre travail de 
mathématiques. 

 
7. Après, tous les amis reviennent dans la classe de Sylvie. 
 
8. Ensuite l'horaire nous dit encore ce que chaque ami doit faire. 
 
9. C'est correct comme ça. Tout le monde sait où il doit aller et ce qu'il doit faire. 
 
10. Quand l'horaire nous dit que la journée d'école est terminée, tous les amis retournent à 

la maison. 
 
11. Moi aussi, je retourne à la maison à la fin de la journée d'école. 
 
1 Ce scénario était rédigé pour un élève fréquentant une classe ressource du premier cycle au primaire. Il était 

très perturbé par les changements dans la composition de son groupe-classe, occasionnés par les diverses 
activités offertes aux jeunes : intégration en classe régulière dans certaines matières, suivi en orthopédagogie, 
etc. Le scénario en pallier est utile dans ce type de cas parce qu'il permet d'expliquer de façon très concrète, 
appuyé visuellement par les pages sectionnées, ce que plusieurs personnes font simultanément. L'effet est 
rassurant pour l'élève. 

Conception : Ulla Hoff, C.S. des Découvreurs, 2001 



 
L'accompagnement de l'élève TED au primaire : s'outiller pour relever le défi 105 
Ulla Hoff et Paule Mercier, décembre 2002   

ANNEXE B11 
 
             

   
 

 
 
 
Traduction et utilisation autorisées de Howlin, P. , Baron-Cohen, S. et Hadwin, J., Teaching Children 
with Autism to Mind-read, John Wiley & Sons, 1999, p. 11 
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ANNEXE B11 (suite) 
 

 
 
            
            
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Traduction et utilisation autorisées de Howlin, P. , Baron-Cohen, S. et Hadwin, J., Teaching Children 
with Autism to Mind-read, John Wiley & Sons, 1999, p. 11 
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ANNEXE  B12 

 
QU’EST-CE QU’UN AMI ? 

 
 
Un ami est une personne qui n’est pas de ma famille mais qui est importante pour 
moi. 
 
Un ami est une personne spéciale parce que je l’aime bien. Un ami  passe du temps 
avec moi. Je peux avoir du plaisir avec un ami. Des amis aiment souvent faire les 
mêmes choses. 
 
 
 

 Je vais           ou surligner les énoncés qui sont vrais pour moi. 
 

 Je n’ai pas d’amis. 
 J’aimerais avoir un ami. 
 Je n’aimerais pas avoir d’ami. 
 J’ai un ami. Mon ami s’appelle ______________. 
 J’ai plusieurs amis. Ils s’appellent 

__________________________________________. 
 Autres :____________________________________ 

 
 
 
 
Voici des choses que j’aimerais faire avec un ami : 
 
1. _______________________________________________ 
 
2. _______________________________________________ 
 
3. _______________________________________________ 
 
4. _______________________________________________ 
 
 
 
 
 
 
Traduction et utilisation autorisées de : Faherty, Catherine. Asperger’s What does it mean to me? , 
Future horizons inc., p. 216 

encercler
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ANNEXE  B13 

UN AMI VIENT CHEZ MOI 
 
 
Beaucoup de jeunes aiment jouer avec des amis. Mais il y aussi des jeunes qui aiment 
mieux jouer ou s’occuper seul.  
 
Certains jeunes avec le Syndrome d’Asperger aimeraient avoir des amis, mais ils ne 
savent pas comment se faire des amis. Ou parfois ils essaient de jouer avec un ami 
mais ils ne trouvent pas ça plaisant. 
   
 

 Je vais      ou surligner les énoncés qui sont vrais pour 
moi. 

 
 Je voudrais aller chez un ami. 
 Je préfère jouer seul chez moi. 
 J’aimerais qu’un ami vienne chez moi. Je pourrais me préparer en 

suivant la liste suivante : 
 

 J’invite un ami chez moi pour une heure ou deux. 
 Avant l’arrivée de mon ami, je pourrais faire une liste avec mes parents 

des choses qu’on pourrait faire ensemble (incluant une collation, peut-
être!). 

 Sur la liste, je peux mettre certaines choses (jeu ou autres activités) qui 
m’intéressent beaucoup et des choses qui intéressent mon ami. 

 Mon ami et moi allons choisir à tour de rôle dans la liste ce que nous 
allons faire. Nous pouvons prendre 10 minutes pour chacun des choix 
(ou une autre durée qui est égale pour nous deux). 

 Ou mes parents pourraient faire une cédule qu’on pourra suivre. 
 La dernière activité que nous ferons ensemble sera choisie par mon ami 

parce que c’est lui qui est l’invité chez moi. 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Traduction et utilisation autorisées  : Faherty, Catherine,  Asperger’s What does it mean to me? , Future 
Horizons, Inc. p. 224.  

encercler 
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ANNEXE B14 

COMMENT ÉCOUTER EN CLASSE 
 
 
Mon enseignante s’appelle Sylvie 
 
Sylvie parle à tous les élèves de ma classe : 

a) pour nous donner des consignes,  
b) pour nous aider à apprendre de nouvelles choses. 

 
 
Il est important de bien écouter Sylvie quand elle parle devant la classe. 
D’habitude, j’écoute bien mon enseignante.  
 
 
 
 
 
Mais parfois je pense à d’autres choses. 
 
 
 
 
 
À ces moments, j’ai de la difficulté à bien écouter. 
 
Pour m’aider à bien écouter, Sylvie peut me donner un signal : 
• Elle peut taper sur mon pupitre. 
 
 
 
 
 
Comme ça, je sais que c’est le temps de faire un effort pour bien écouter. 
Quand j’écoute bien, c’est plus facile pour moi de faire mon travail à l’école. 
 

Conception : Ulla Hoff, C.S. des Découvreurs, 2001 
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ANNEXE B15 
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ANNEXE B16 
 
 
 

 
Milieux scolaires francophones, Île de Montréal, Répertoire d'outils visuels destiné à la clientèle autiste 
ou ayant des troubles envahissants du développement, Mandat régional de soutien à l'intention des 
élèves autistes ou ayant des troubles envahissants du développement, 2001, p. 41 






























































































